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Les arts du cirque se composent de quatre familles :  

- Les acrobaties  

- Les équilibres  

- La jonglerie  

- La clownerie  

- On peut y ajouter l’acrosport.  

1- Les attendus en fin d’école maternelle 

Il s’agit pour l’élève de :  

- Construire un numéro de cirque à partir d’actions et de déplacements, avec ou sans objets 

ou matériels, en relation avec d’autres partenaires, avec ou sans support musical. 

- Endosser les différentes postures : artiste de cirque, aide ou parade, spectateur, 

observateur. 

Ces attendus renvoient à l’objectif : « Communiquer avec les autres au travers d’actions à visée 

expressive ou artistique. ».  

2- Les compétences à construire  

Tableau de connaissances, de capacités et d’attitudes à construire : 
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3- Les contenus 

Les contenus moteurs  

- Le développement des capacités physiques : tonicité, force, souplesse, équilibre…  

- Le développement des perceptions et coordinations d’actions motrices, à partir de 

l’utilisation d’objets (assiettes japonaises, foulards, anneaux…) et d’appareils spécifiques 

(boule, fil, trapèze, échasses…).  

- La mise en oeuvre des différents possibles corporels à partir des différentes familles 

circassiennes :  

- Les acrobaties (sur la boule, le fil…)  

- L’acrosport (les pyramides statiques et dynamiques)  

- Les équilibres (sur les échasses, le pédalier à 4 roues)  

- La jonglerie (avec des ballons de baudruche, des foulards, des rubans..) 

- La clownerie  

Psycho-socio-affectif Cognitif Moteur

- Oser s’engager dans l’action, 

dans la relation aux autres artistes 

de cirque  

- Oser prendre des risques 
mesurés tout en préservant son 

intégrité physique  

- Prendre plaisir à s’engager 
corporellement et à se montrer 
aux autres, notamment en 

donnant à voir ses « exploits »  

- S’investir et s’approprier 
différents rôles sociaux : artiste 

de cirque, aide / parade, 

spectateur, observateur  

- Participer, en GS, à l’élaboration 
individuelle ou collective d’un 
numéro de cirque à partir des 

grandes familles circassiennes et 

l’acrosport   

- Explorer les différents possibles 
de l’action motrice et du 
mouvement, avec ou sans objet, 

avec ou sans support musical, 

avec ou sans partenaire et sur 

différents appareils  

- Percevoir ses possibilités 
corporelles dans l’espace et le 

temps  

- Expérimenter et éprouver 

différentes réponses corporelles 
en lien avec les différentes 
familles circassiennes  

- Construire son regard de 
spectateur  

- Comprendre (et respecter) les 

consignes et les règles de 
fonctionnement en tant 

qu’artiste de cirque et spectateur  

- Construire l’espace de déplacement 

en utilisant le répertoire le plus 

large possible d’actions motrices 

fondamentales équilibrées, 

coordonnées et de plus en plus 

enchainées qui remettent  en cause 

les équilibres habituels, en lien ou 

non avec des objets et des appareils 

de type circassien. 

- Découvrir et rechercher à utiliser les 

appareils et les objets afin de 

rechercher l’exploit et l’émotion  

- Développer des repères visuels et 

kinesthésiques (la sensation de 

mouvement des parties du corps)  
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- L’action avec le corps sur les objets, sur les appareils ou sur les autres.  

- La motricité fine, la dissociation segmentaire : jongler avec les deux mains successivement, 

avec un bâton du diable…  

- Le développement de l’attention visuelle.  

Les contenus méthodologiques et sociaux  

  

- Le plaisir de montrer son numéro aux autres, le plaisir de montrer ses exploits aux 

autres  

- La relation à l’autre lors des numéros de cirque  

- L’observation du numéro des autres pour exprimer un ressenti, une émotion, pour 

décrire un mouvement ou un enchainement d’actions et de mouvements.  

- La composition, seul, à 2 ou à plusieurs, d’un numéro à partir de l’exploration puis de 

la structuration et enfin de la composition.  

- La posture d’aide ou de parade.  

- La posture de spectateur.  

4- Les axes de progrès 

Indicateurs DE… A…

L’espace

- D’une utilisation restreinte de 

l’espace proche et dans l’axe.  

- A l’utilisation de l’espace dans de 

nombreuses dimensions et directions : 

avant / arrière ; haut / bas ; latéralement  

Le temps - D’une discontinuité de 

mouvements, avec de nombreux 

arrêts  

- A des mouvements plus continus, avec des 

arrêts volontaires  

Les actions 

motrices

- De l’exploration de différents 

déplacements dans l’espace  

- A la diversification d’actions 
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- De la juxtaposition d’actions  - A l’enchainement d’actions simples  

L’enchainement 

d’actions

- D’une succession de mouvements 

juxtaposés, de gestes répétitifs ou 

uniformes, très souvent sur les 

appuis pédestres et proches de 

l’axe vertical  

- A un enchainement de mouvements variés 

et plus inhabituels, avec des appuis parfois 

manuels et écartés de l’axe vertical (vers 

l’axe horizontal, voire vers la verticale 

inversée avec aide).  

La relation aux 

autres 

- D’actions individuelles et / ou 

peu risquées  

- A des échanges, des contacts avec les 

autres ; à des actions plus risquées, des 

exploits à montrer, seul ou à plusieurs  

Le jeu d’acteur - D’une présence occasionnelle, 

avec le regard vers les 

spectateurs parfois absent  

- A une présence continue, avec le regard 

devant soi  

La relation aux 

appareils, aux 

objets

- De la découverte des différents 

appareils et des différents modes 

d’actions possibles pour agir sur 

des objets de tailles et de formes 

différentes  

- A l’expérimentation des différents 

appareils, à plusieurs niveaux (bas, moyen) 

et à la manipulation des différents objets en 

utilisant prioritairement la meilleure main, 

parfois les deux (l’une puis l’autre 

successivement).  

La composition 

du numéro 

- D’une succession de gestes 

répétitifs et pas encore maitrisés  

- De pas ou peu d’utilisation de 

costumes  

- A une construction plus intentionnelle, 

plus maîtrisée avec un début et une fin  

- A l’utilisation de costumes et parfois de 

décors qui aident au propos  

La relation au 

monde sonore 

- D’une utilisation très 

occasionnelle du monde sonore  

- A une utilisation du monde sonore en le 

suivant  
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5- La trame de variance 

Le corps - Tout ou partie du corps 

- Les dissociations segmentaires 

- Les équilibres, les déséquilibres  

- Les déplacements avec ou sans objets, sur des appareils ou pas… 

L’espace 

- La taille et la forme des espaces  

- Le nombre d’espaces  

- Les directions  

- Les niveaux : haut, moyen, bas  

Le Temps

- La durée du numéro  

- Le rythme : continuité / discontinuité  

- La vitesse d’exécution : pour s’établir à l’équilibre, pour réaliser les 

jonglages 

Le Matériel

Utilisation ou non :  

- des appareils  

- des engins  

- d’objets pour jongler  

- d’objets pour se déguiser  

- d’objets pour la mise en scène  

- d’objets pour protéger, sécuriser 

La relation 

aux autres

- Les rôles de porteur, de voltigeur  

- Les rôles d’aide, de parade  

- Les rôles de spectateur, d’observateur 
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6- Les dispositifs 

• L’espace scénique : la piste de cirque  

Les 

inducteurs 
(moyens, contraintes 

permettant de 

déclencher la réflexion 

puis la création)

- Les objets : ballons de baudruche, foulards…  

- Les verbes d’actions :  

- acrobaties : se balancer, se suspendre, porter, voltiger..  

- équilibres : s’équilibrer, se déplacer en roulant…  

- jonglerie : lancer, attraper, faire tourner..  

- clownerie : actions motrices destinées à faire rire, émouvoir, étonner… 

- Les images pour l’expression, la communication : une chute imaginaire, un 

sentiment exagéré (la joie, la tristesse..) 

- Les supports musicaux 

- Les supports sonores  

Le nombre 

d’artistes en 

représentati

on 


- Seul (peu ou pas utilisé)  

- Le groupe  

- La demi-classe  

- La classe entière (spectacle scolaire par exemple) 

Les postures - Artistes  

- Spectateur  

- Observateur  

- Aide, parade  

- Scénariste (en MS et surtout en GS)  

Le 

partenariat 

- Avec ou sans partenariat  

- Le type de partenaires : compagnie de cirque, avec ou sans chapiteau  
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- Un espace, lors des représentations.  

- Plusieurs espaces (plusieurs ateliers) de travail :  

- des espaces différents. Exemple : travail d’une famille circassienne sur chaque espace  

- des espaces identiques occupés par plusieurs groupes d’élèves (2 à 5 élèves), en 

fonction du matériel disponible, pour travailler la même famille circassienne.  

• Des espaces pour regarder et apprécier  

Un espace pour les spectateurs : indispensable lors des représentations afin d’amener les 

artistes à s’orienter par rapport à cet espace.  

Un espace pour les observateurs éventuellement (pour la GS essentiellement) lors des phases 

d’aide à l’apprentissage.  

• La constitution du public  

Le nombre : le public est constitué en fonction des objectifs poursuivis. Exemple : si des 

élèves sont en difficulté face à un public trop nombreux, il est possible de demander aux 

danseurs de se produire face à peu de spectateurs ; ils se donnent ainsi « à voir » aux autres 

sans pour autant être bloqués psychologiquement par le trop grand nombre ; ces groupes 

restreints peuvent aussi être constitués de camarades complaisants.  
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La présentation des numéros de cirque

Dans un cirque classique, les spectateurs sont tout autour des artistes. A 

l’école, dans un premier temps, le type d’organisation spatiale n’est pas 

nécessairement utilisé. Par contre, si une compagnie de cirque vient en résidence 

dans une école avec un vrai chapiteau de cirque, le travail et les représentations 

se feront essentiellement sous chapiteau. 
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La qualité du public : les élèves de son groupe, d’autres élèves de la classe, ceux d’une autre 

classe de l’école, ceux d’une autre école, les parents, un public plus général, lors de la 

représentation finale sous le chapiteau. 

• Le temps de présentation  

Un temps de présentation, même bref et au sein de chaque groupe ou entre groupes 

géographiquement proches, doit être systématiquement organisé à chaque séance, afin 

d’habituer les élèves à se « donner à voir aux autres ». Ce temps se positionne plutôt en fin de 

séance.  

Un temps plus structuré de présentation est prévu plusieurs fois durant la séquence, dans les 

conditions les plus proches de la présentation finale, si une présentation est prévue en fin ou 

après la séquence.  

 

Le support musical peut être un inducteur qui va permettre à l’élève de construire sa motricité 

en étant en phase ou non avec lui.  

 

Plusieurs étapes sont à respecter.  

 Etape 1 : conception du projet, prise de contact par l’enseignant avec les partenaires et 

appropriation du contexte global du projet par les enfants.  

 Etape 2 : entrée dans les matériaux de la danse, éventuellement dans la thématique.  

 Etape 3 : accueil d’un ou de plusieurs artiste(s) par la classe et travail de collaboration entre 

le ou les artistes et l’enseignant.  

 Etape 4 : composition, écriture, mémorisation  

 Etape 5 : présentation devant des spectateurs  
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7- Exemples de situations  

 

Situations de jonglerie 

- Utilisations d’objets variés : foulards, anneaux, 

cerceaux plats, balles lestées…  

- Jongler avec un seul objet à une main puis en 

passant d’une main à l’autre.  

Variantes : jongler avec deux objets, jongler avec 

un partenaire, jongler sur un appareil (jongler en 

étant debout sur la boule).  

Situations sur appareils 

Situations d’équilibration sur la boule : 

la boule.  
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Situation avec utilisation d’engin : engins à roues (vélos) ou à 

roulette (patin, pédalier à 4 roues), échasses 

Situation de déplacement avec échasses : les déplacements sur les échasses.  

Situation d’acrosport 

• Les pyramides statiques 

Une pyramide statique doit être tenue immobile durant 2 à 3 secondes. Trouver une pyramide 

statique à partir d’une position imposée de porteur (à 4 pattes, ou allongé sur le dos, agenouillé) ; 

rotation des rôles de porteur et de voltigeur.  
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Variantes : le nombre d’élèves pour la pyramide, la présence ou non d’aide(s), de pareur(s), le 

nombre de pyramides à trouver, le temps pour les trouver.  

• Les pyramides dynamiques 

A partir d’une pyramide statique, se déplacer sans « casser » la pyramide.  
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8- Le matériel  

Le matériel utilisable pour les arts du cirque :  

- Les appareils : fils, boules, poutres, bancs, trapèzes, cordes à grimper,

- Les engins : vélos, engins à roulette (patins, pédalier à 4 roues), échasses,

- Les objets pour jongler : rubans, balles et ballons, anneaux, cerceaux plats, bâtons du diable,

- Les objets pour se déguiser : chapeaux, nez rouge…

- Les objets pour protéger, sécuriser : tapis de taille, de forme et d’épaisseur différentes. 

9- La sécurité 

• La sécurité passive  

- Les espaces aménagés doivent être suffisamment éloignés les uns des autres, des murs et 

des espaces de rangement d’autres matériels pour éviter toute collision imprévue.  

- Nombre d’élèves et le nombre de groupes d’élèves doivent être déterminés en fonction 

de la taille de la salle et du type de situations pédagogiques proposées aux élèves.  

- La composition du public : le nombre et la qualité des spectateurs doivent être définis en 

fonction de la capacité des élèves à se produire face à un public.  

- L’aide et / ou la parade 

- La présence de l’ATSEM et de(s) artiste(s) de cirque si partenariat.   

• La sécurité active 

- La sécurité affective doit être assurée pour chaque représentation : les élèves doivent 

pouvoir évoluer sans crainte du regard de l’autre.  

- Adopter la posture du spectateur se construit afin que le regard soit aguerri et bienveillant.  

- La posture d’observateur se construit également afin que les retours soient structurés, 

constructifs et également bienveillants.  

- La compréhension et le respect des consignes et règles de fonctionnement doivent être 

obtenus et vérifiés. L’enseignant peut demander aux élèves de reformuler (dire avec ses mots) 

afin de vérifier le niveau de compréhension.  
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10 - Le lien avec le socle commun 

Même si le socle commun n’est évalué qu’en fin de cycle 2 ou 3, les élèves de maternelle 

commencent tout de même à construire des compétences transversales en lien avec les 

domaines du socle.  

- Le domaine 1, les langages pour communiquer :  

- mobiliser le langage dans toutes ses dimensions.  

- l’enseignant aide l’enfant à accorder du sens à ce qu’il fait, il l’amène à se projeter.  

- Il prend le temps de parler de ce qui a été vécu, de présenter ce qui va être proposé, 

d’expliciter pourquoi on le fait.  

- Il suscite et prend en compte l’expression des désirs de chacun en les intégrant dans un 

projet collectif. 

- Au dela de la posture d’artiste et d’acrobate, l’alternance des postures d’acteur et de 

spectateur ou d’observateur sont également des moments propices pour entrer en 

relation au travers de la portée émotionnelle et imaginaire du numéro.  

- Lieu d’échanges avec l’élève sur ses appréhensions, voire ses peurs éventuelles « J’ai peur 

dème produire devant les autres. » 

-  Le domaine 2, les méthodes et outils pour apprendre :  

- l’engagement dans l’action 

- la recherche de solutions individuelles ou collectives, de solutions nouvelles 

- l’expérimentation : je cherche avec mes partenaires les pyramides qui vont convenir à tous 

les membres du groupe.  

- Le domaine 3, la formation de la personne et du citoyen :  

- adopter un comportement responsable en respectant les autres, les consignes et les règles 

de fonctionnement. Par exemple, je respecte la présentation des autres élèves en tant que 

spectateur, en étant attentif et silencieux, je m’efforce de faire des commentaires 

argumentés, positifs et bienveillants lorsque je suis observateur. Je connais et je respecte les 

règles d’or lorsque je suis voltigeur en acropsort et que je monte sur le dos d’un partenaire.  
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11- L’évaluation 

Une grille de niveaux d’habileté peut être utilisée par l’enseignant tout au long de la 

séquence de danse. Exemple de grille pour évaluer un enchainement structuré à partir de deux 

qualités du mouvement.  

12- Le lien avec la santé 

Il s’agit pour l’élève de maternelle, qui va grandir et « devenir grand » dans le même temps, 

de prendre soin de son corps et de sa santé, comme le soulignent les programmes de 2015.  

Au delà de la prise de taille, il devient en grandissant plus autonome. Il est plus en capacité 

d’agir seul, de réaliser quelque chose sans aide. Ces nouveaux pouvoirs personnels, ces droits 

nouveaux s’accompagnent cependant de l’acceptation de nouvelles contraintes qui 

Niveaux d’habileté L’utilisation des appareils et des objets

La boule Les échasses Le pédalier à 4 roues

Niveau 1 Monte sur la boule avec 

aide. 

Utilise les échasses sans 

se déplacer. 

Se déplace avec aide.

Niveau 2 Monte debout sur la 
boule bloquée (boule 

positionnée dans un 

pneu) sans aide.  

Se déplace avec les 
échasses en ligne 
droite, sans obstacles. 

Se déplace en ligne 
droite en avant sans 

aide de manière 

discontinue, avec de 
nombreux arrêts pour 
se rééquilibrer 
(motricité juxtaposée). 

Niveau 3 Monte debout sur la 
boule stabilisée (tenue 

par deux élèves) sans 

aide. 

Se déplace avec les 
échasses dans toutes 
les directions, en 

franchissant ou en 

contournant des 

obstacles bas (lattes, 

cônes…). 

Se déplace en avant et 
en arrière, sans aide de 

manière continue, fluide 

(motricité enchainée). 
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accentuent les paradoxes ; oser et se risquer et simultanément faire attention à soi et aux 

autres…  

La construction d’une «  attitude santé  » s’appuie sur la construction de ces nouvelles 

compétences. L’élève devient notamment capable de :  

- Prendre des décisions : après avoir exploré diverses solutions, il peut, avec l’aide éventuelle 

de l’adulte, choisir celle qui est la plus efficace ou qui lui convient le mieux, pour lui comme 

pour son groupe.  

- Gérer son stress, gérer ses émotions, dépasser ses appréhensions : il ose s’engager seul ou 

à plusieurs devant un public ou pas, sur tout ou partie des appareils et avec de nombreux 

objets. 

- Prendre conscience de lui : la construction et l’enrichissement de son schéma corporel lui 

permettent de modifier ses repères et ses équilibres dans toutes les situations (tête en bas, en 

appui sur les mains, en hauteur, en déséquilibre…), de se repérer dans l’espace, de se repérer 

face à un public.  

- Prendre conscience des autres : avoir de l’empathie pour eux, en étant à l’écoute des autres 

durant leur numéro, un spectateur attentif et bienveillant ou encore en étant un observateur 

capable de donner des conseils argumentés.  
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